
 

                  Paris, le 25 octobre 2011 
 

 

La solidarité européenne, clef de la réussite ! 
 

 

Le Mouvement Européen-France s’est réuni à Dijon les 21, 22 et 23 octobre derniers pour son                              

Université d’automne annuelle sur le thème général de « La solidarité : un moteur pour l’Union 

européenne ? ».  

 

La solidarité, valeur majeure de l’Union européenne, risque d’être mise à mal par l’actuelle crise financière.  

 

Préalable au Conseil européen du mercredi 26 octobre prochain, la consultation en urgence de la commission 

budgétaire du Bundestag par la Chancelière allemande répond au souci de conforter les assises démocratiques 

des décisions prises. Ce type de procédure est rendu nécessaire par le caractère important et durable des 

engagements financiers pris par les Etats membres de la zone euro, engagements qui reposent sur des fonds et 

des garanties d’origine essentiellement nationale. Ce type de procédure gagnerait à l’avenir à se généraliser en 

Europe. Loin de ralentir l’adoption des décisions européennes, il participerait à leur consolidation en évitant la 

réitération de blocages parlementaires tels que celui qui s’est manifesté au sein du Parlement slovaque. Il 

renouerait avec les fondements du parlementarisme européen, né de la revendication d’un consentement 

populaire à l’impôt. C’est la démocratie qui doit imposer son calendrier aux marchés, et non l’inverse.                 

C’est possible, comme le démontre l’absence de réaction négative des marchés à l’annonce du décalage des 

décisions du Conseil européen du 23 au 26 octobre prochains.  

 

Cette solidarité lorsqu’elle existe, peut conduire à une réussite historique, telle que celle qu’a connu ce            

week-end l’Union européenne dans le domaine des technologies avancées de géolocalisation. Grâce à une 

coopération industrielle et technologique exemplaire entre la France (CNES), l’Europe (ESA) et la Russie, la 

fusée SOYOUZ a effectué avec succès son premier lancement depuis le centre spatial guyanais de Sinnamary                    

le 21 octobre dernier, et a mis en orbite les deux premiers satellites du futur système de géolocalisation 

européen GALILEO. Ses applications pratiques seront utilisées au quotidien par nos concitoyens, et ses enjeux 

stratégiques seront majeurs. Par ce succès, l’Union européenne renoue, enfin, avec une ambitieuse 

politique industrielle. Financé à 100% par l’Union européenne, GALILEO fournira dans l’avenir un signal plus 

précis que ses deux concurrents, le GPS américain et le russe GLONASS. 

 

Le Mouvement Européen-France soutient de telles initiatives qui vont dans le sens d’une Union européenne 

plus solide, intégrée et solidaire.  


